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Le Giron des Jeunesses du district à Begnins

Un événement de grande importance se prépare à 
Begnins : le Giron des Jeunesses du District de Nyon ! 
Notre courageuse Jeunesse s’est lancé un défi de taille : 
onze ans après avoir organisé le Giron à Begnins, ce 
sont quasiment les mêmes membres qui se jettent à 
nouveau à l’eau. La fête aura lieu du 19 au 23 juin pro-
chain sur le thème « Las Vegas ». Elle prendra place en 
dessous du village, sur les terrains se trouvant entre le 
manège des Grâces et la serre à l’entrée de Vich.

Nos jeunes sont peu nombreux, mais ont une motiva-
tion immense : le comité d’organisation est déjà sur le 
pied de guerre. Thomas Schacher en est le président. 
Nicolas Romanens, qui était le président du Giron des 
Jeunesses du Canton à Duillier, est venu prêter main 
forte comme vice-président. Nicolas Schacher est à la 
caisse ; les secrétaires sont Aline Stoessel et Angélique 
Schaer ; Steve Cosendey s’occupe de l’infrastructure, 
Alexandre Bernard et Jean-Claude Crausaz de la nour-
riture, Nicolas Romanens des boissons. L’animation, 
les sports et le marketing sont pris en main par 
Loris Haldemann et David Hauser. Le nettoyage et 
les bénévoles sont supervisés par Céline Cosendey, 
Nora Viret et Emilie Staub, la décoration par Mara 
Francescato ; enfin, la sécurité et le cortège seront sous 
la garde de Frédéric Gudschelhofer et Rafaël Martin.

Depuis des mois, le programme est quasiment bouclé. 
Un planning alléchant : si le Giron commence officiel-
lement le jeudi 19, le mercredi soir, on officialisera la 
place de fête avec l’ouverture de la tonnelle et un concert 
de la fanfare de Begnins. Voici, parmi d’autres, diverses 
activités qui se dérouleront tout au long des quatre jours 
de réjouissances qui suivront : match aux cartes, disco, 
match de volley, tir à la corde, tournoi de pétanque, lancé 
de QQCH (bloc de chêne de 50 kg), rallye des syndics, 
concert de la fanfare. Mais l’événement de taille à rele-
ver est sans doute le bal du samedi soir, avec la venue de 
notre star nationale, Alain Morisod et ses Sweet People !

Notre Jeunesse n’a eu aucun mal à convaincre le chan-
teur, qui a commencé sa carrière dans notre région et 
qui y revient toujours avec plaisir. Les billets pour le 
concert sont déjà en vente chez Deff et chez Grange.

Autre moment fort de la manifestation : le corso fleuri, 
qui se déroulera dans nos rues, le dimanche, vers 14 h 
30. Toutes les Jeunesses du district (une quinzaine) 
participeront à ce cortège traditionnel et toujours 
grandiose.

Si l’organisation du Giron est déjà bien avancée, le 
comité est toujours à la recherche d’un maximum 
de bénévoles pour les aider avant, pendant et après 
la fête (mise en place, service, nettoyage, etc.). Si 
vous êtes prêts à leur donner un petit coup de main, 
appelez Céline Cosendey au 079 643 30 29.

La Jeunesse de Begnins est également toujours à la 
recherche de nouveaux membres. Pour entrer dans la 
société, il faut avoir seize ans, l’accord de ses parents 
et être sorti de l’école obligatoire. Vous constaterez 
que ce ne sont pas des critères très difficiles à remplir !

Nous souhaitons un immense succès à la Jeunesse et 
donnons rendez-vous à tous nos lecteurs sur la place 
des fêtes du Giron !

Le site internet du Giron sera accessible dès mi-avril :  
www.jeunessebegnins.ch

Aline Turin

SAMEDI 22:
GRAND BAL AVEC ALAIN MORISOD ET LES SWEET PEOPLE

BEGNINS 
DU 19 AU 23 JUIN 2013

WWW.JEUNESSEBEGNINS.CH

Edito
Cela revient  dans nos mémoires 
comme si c’était hier. Le numéro 
zéro du Begnews allait être dis-
tribué à tous les ménages, le 
matin même. Aline et moi-même 
ne tenions pas en place. Tout 
était si nouveau pour nous, para-
chutées dans le projet de la créa-
tion d’un journal de village. Nous 
avons été guidées par l’expéri-
ence professionnelle de Jean-Paul 
Hoareau et, avec la collaboration 
d’Aude Raimondi, Joëlle Juon et 
Jürg Gutnecht, le Begnews avait 
pris forme, et de belle manière, 
en partenariat avec l’imprimerie 
Richard et le graphiste Nicolas 
Féret. 

Le journal a tout de suite plu par 
son élégance et par ses petits 
articles écrits par des amateurs. 
Les commentaires et remarques 
que nous avons reçus nous ont 
encouragées. Une fois rejointes 
par le troisième membre de la 
rédaction, Olivier, nous nous 
sommes retrouvés seuls aux rênes 
du journal. 

Cela fait déjà cinq ans. La formule 
du journal n’a pas changé. Nous 
sommes, tous les trois, toujours 
heureux de travailler ensemble et 
d’écrire nos chroniques avec le 
plaisir de faire de jolies rencontres. 

A l’occasion de la vingtième 
édition du journal, nous avons 
quelque peu modifié sa maquette. 
Son bandeau est composé de 
photos de tous les acteurs qui 
font le Begnews. De gauche à 
droite : Aline Turin,  Géraldine 
Chytil, Olivier Bally (les rédac-
teurs), Denis Lefebvre (le correc-
teur),  Robin Chytil (le spécialiste 
web), Vanessa Wicht (la rédactrice 
des informations communales), 
Nicolas Féret et Anaïs Arques (les 
graphistes). 
   
Merci à vous tous, chers lecteurs, 
pour vos encouragements et 
réactions.
 Géraldine Chytil
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Pas de chouette dans l’entrée, ni de toile d’arai-
gnée démesurée, ni de chauve-souris agressive ou 
d’yeux de crapaud frémissant dans un chaudron 
plein de bave d’escargot : non, le cabinet de Charles 
Ursenbacher, magnétiseur à Begnins, ressemble juste 
à une cuisinette ou à un carnotzet sympathique. Me 
voilà rassurée ! Ce qu’il y aurait d’un peu singulier 
dans cette pièce ? Des mains partout, en bois ou en 
photo. 

Je suis accueillie avec une poignée de main énergique 
et un sourire jovial : non, décidément, mon hôte du 
jour n’a rien d’un sorcier ! Pourtant, son père, qui pra-
tiquait déjà le magnétisme, était souvent pris pour 
tel, il n’y a pas si longtemps …

C’est une histoire peu commune que me raconte 
ensuite Charles Ursenbacher : « Je voyais bien qu’il y 
avait beaucoup de gens qui venaient voir mon père 
dans la pièce du fond, mais je ne lui ai jamais rien 
demandé. Un jour, il m’a dit que j’avais quelque 
chose de plus que les autres… Quand il est décédé, 
le notaire m’a remis un carnet dans lequel il y avait 
des phrases étranges dont je n’ai pas saisi le sens. 
J’ai laissé ce carnet dix, quinze ans de côté, puis un 
jour j’ai compris… j’ai appris toutes ces « prières » par 
cœur et j’ai brûlé le carnet. Depuis ce jour, je guéris 
les gens, mais je ne comprends pas pourquoi ; c’est 
plus fort que moi… Tout à coup j’ai des frissons par-
tout et là, je sais que c’est bon. Je suis fort pour les 
maladies de la peau, les brûlures, les hémorragies. 
Des fois, on m’appelle du CHUV avant une opération 
difficile, pour couper le sang. »

La larme à l’œil, il me parle aussi de certains cas dif-
ficiles qu’il a dû traiter, surtout des enfants, qui sont 
revenus plus tard totalement guéris.

Après encore quelques anecdotes captivantes sur ses 
guérisons et sur des cas particulièrement difficiles, 
Charles me propose une séance, afin que je voie par 
moi-même comment ça se passe… (quand faut y aller, 
faut y aller !) L’eau coule dans l’évier pour évacuer le 
mal, je me lave les mains, lui aussi, je m’assieds dans 
une grande main en bois et… je ne vous en dirai pas 
plus …

En cas de soucis, Charles Ursenbacher vous aide 
volontiers. Il ne fait pas de séance le week-end et 
répond au téléphone jusqu’à des heures acceptables 
au 079 508 61 27. Aline Turin

10 h 00 Célébration oecuménique.
11 h 15 Apéritif offert par les vignerons au son de la fan-

fare La Lyre.
11 h 30 Présentation du Roi, de la Reine et de leur suite, 

suivie d’un chant des enfants.
12 h 15 Repas préparé par la brigade de Bellevue : sau-

cisses, frites, pâtisseries et crêpes.
14 h 30 Cortège des enfants et des petits chars fleuris à 

travers le village jusqu’à Fleury.
15 h 00 Goûter des enfants

15 h 15 Confection de bracelets brésiliens.
15 h 45 Contes pour petits (et grands) sur la scène de 

Fleury.
16 h 30 Remise des prix des plus beaux costumes.
16 h 45  Lâcher de ballons.

Au programme aussi : stands divers, tombola et loterie, 
marché aux puces et vente aux enchères; de quoi faire plai-
sir, se faire plaisir... et passer un beau dimanche de fête.

Il existe beaucoup de bonnes raisons d’en faire partie. C’est 
de Facebook que je parle. Tout a été dit depuis fort long-
temps, mais pour moi c’est tout nouveau. 

Tout d’abord, cet outil offre la possibilité de partager son 
avis sur l’actualité, sur la société, sur tout, sur rien, et de 
le crier haut et fort ou plutôt de l’écrire en caractères gras. 
Heureusement, la pertinence du discours n’est pas indis-
pensable et c’est tant mieux.

C’est aussi une aubaine pour retrouver la trace d’anciens 
amis disparus avec le temps. Mais au fait, pourquoi ont-ils 
été oubliés ? 

Facebook peut sauver une soirée. Eh oui, le programme 
TV n’est pas toujours folichon. Une main sur la souris ou 
sur l’écran tactile et l’autre sur la télécommande, on se sent 

utile, voire hyperactif. 

Comment s’y prendre autrement pour être au courant des 
derniers potins ? Malgré mes nombreux efforts et l’argent 
investi chez mon coiffeur, si peu de ragots arrivent jusqu’à 
moi. Même si cela prive cruellement mon amour de mari 
du plaisir de me rapporter les plus gratinés, je veux en être.

Après une énumération de quelques utilisations de 
Facebook, qui ne sont que des prétextes pour illustrer mon 
propos, il est temps de venir à la raison principale qui ras-
semble tout « ce monde » sur les réseaux sociaux : c’est la 
facilité avec laquelle on peut partager. Nulle part ailleurs 
il n’est possible de donner et de recevoir en un seul geste : 
impressions, nouvelles, humour, humeurs, avis, illustra-
tions, photos, soutiens, liens internet… et ça, c’est trop 
cool !   Géraldine Chytil

Le parcours de Karim et Ismaël 
Marabet confirme que les 
restaurateurs sont des gens qui 
aiment bouger et découvrir du 
pays. En effet, ils ont passé leur 
jeunesse en France puis ont suivi 
les cours de l’école hôtelière de 
Poligny, dans le Jura, ce qui leur 
a donné une très solide forma-
tion dans tous les domaines de 
la restauration et de l’hôtellerie.

Après quelques années d’expéri-
ence en France, ils ont travaillé 
sept ans au Beau-Rivage et trois 
ans au Perdtemps à Nyon pour 
l’un, cinq ans à La Barcarolle 
à Prangins pour l’autre, avant 
d’avoir envie de tenir leur propre 
établissement. Ils ont alors jeté 
leur dévolu sur l’Ecu Vaudois, 
qui était à reprendre dès le 1er 
février 2011.

Karim et Ismaël se sont im mé-
diatement attachés à créer une 
ambiance détendue et chaleu-
reuse dans tout l’établissement, 
puisque L’Ecu Vaudois est non 
seulement un bistrot de village 
et un café où l’on vient manger le 
plat du jour, mais aussi un restau-
rant avec une carte raffinée. 
De plus, l’immeuble abrite une 
superbe grande salle pouvant 
accueillir jusqu’à cent-vingt 
personnes pour des réceptions 
ou des séminaires, un carnotzet 
convivial, une terrasse en été et 
huit chambres d’hôtel dotées 
de tout le confort possible. Très 
récemment, la Commune de 
Begnins, propriétaire des locaux, 
a équipé la cuisine de L’Ecu d’un 
nouveau matériel  performant, 
et les frères Marabet se plaisent 
à noter les très bonnes relations 
qu’ils entretiennent avec les 
autorités communales.

C’est dire que le défi proposé à 
Karim et Ismaël Marabet il y a 
un peu plus de deux ans était 
de taille, mais accompagnés de 
toute leur équipe, ils le relèvent 
chaque jour avec sensibilité, 
bonne humeur, profession-
nalisme et succès, ceci pour le 
plus grand plaisir des gourmets 
et des Begninois, qui peuvent 
ainsi profiter d’une authentique 
auberge communale.

Olivier Bally

Un magnétiseur qui ne perd pas le nordLes restaurateurs

Karim et Ismaël Marabet

Charles Ursenbacher magnétiseur
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BegArtisan Chronique « Bien-être»

Programme de la journée du 28 avril,  
Fête du Printemps et Kermesse

J’aime, j’aime, j’aime Facebook

Chronique du village

Chronique de la Grand’Rue



Le mot Krav Maga, selon le décidément très cultivé 
Wikipedia, vient de l’hébreu et signifie : combat rap-
proché. C’est une méthode d’auto-défense israélienne 
créée en 1930 à Bratislava dans la communauté juive. 
Loris Falleti, fondateur de la toute nouvelle école de 
Krav Maga à Begnins, le pratique depuis de nombreuses 
années, tout d’abord comme élève dans un club de 
la région où il a suivi une formation avec un instruc-
teur international israélien, puis comme enseignant 
diplômé. Ayant une philosophie différente que celle de 
son club, trop militaire à son goût, il a créé sa propre 
école sous l’impulsion d’anciens élèves qui l’ont suivi 
dans l’aventure.

Loris Falleti est né il y a vingt-quatre ans à Begnins et s’y 
trouve toujours à son aise. C’est un garçon bien dans 
ses baskets, à l’enthousiasme communicatif. Il suit 
une formation en sciences du sport à l’université de 
Lausanne tout en donnant des cours de natation à la 
piscine de Bassin. Son intérêt pour le Krav Maga est venu 
en réaction à un fait divers qu’il a lu dans un quotidien. 
Une jeune fille s’était fait violer dans un train en pleine 
journée alors que les nombreux témoins prenaient la 
fuite. Il s’est interrogé à propos de sa propre réaction en 
pareille circonstance et il est arrivé à la conclusion que 
beaucoup de personnes restent désemparées face à la 
violence. Pour y faire face, le Krav Maga lui a paru une 
bonne approche.

Loris Falleti insiste sur le fait que cette méthode est 
accessible à tous, hommes et femmes et pas seulement 
aux balaises en marcel. Il met en avant une éthique et 

refuse dans son cours les élèves ayant d’autres motiva-
tions que leur propre protection.  

Il est important de comprendre que le Krav Maga ne peut 
être qualifié de discipline sportive ni d’art martial, car il 
ne dispose d’aucune règle. Il est basé sur les réflexes et la 
rapidité d’action. Le Krav Maga peut paraître violent et, 
en effet, il n’est pas rare de sortir d’un entraînement avec 
des bleus. Pour cause, l’enseignement que donne Loris 
repose sur l’auto-défense face à des agressions calquées 
sur des situations déjà vécues, qui sont malheureuse-
ment de nature violente.

Loris est tout sourire, la fréquentation de ses cours de 
Krav Maga va bien au-delà de ses espérances, avec pour 
seule publicité une page sur Facebook. A cela s’ajoute 
l’université, qui lui propose d’enseigner cette branche 
dans ses murs.

Je vous conseille d’aller consulter le site internet : www.
kravmagaselfdefense.ch, où des photos et des vidéos 
vous donneront une image plus précise du Krav Maga.  

Si cela vous tente de participer à une leçon, un cours 
d’essai vous est offert sans engagement. Vous êtes les 
bienvenus le vendredi à la salle de gym de l’Esplanade à 
18 h 45 pour les débutants et à 20 h 20 pour les avancés. 
Vous pouvez laisser vos appréhensions à la maison : Loris 
vous accueillera avec bienveillance.

Renseignements : 079 726 27 67 
Géraldine Chytil

Loto du football
Le FC Genolier-Begnins orga nise 
son traditionnel Loto Prestige le 
samedi 13 avril à 20 h. 00 à la 
salle communale de Genolier. 
Ouverture des portes à 19 h. 00. 
Abonnement 75.- pour 25 tours. 
Points de vente : boucherie 
Grange et épicerie Defferrard.

Cortège de la Fête  
du Printemps
Le thème choisi cette année 
pour le cortège de la Fête du 
Printemps va stimuler l’imagina-
tion des enfants, puisqu’il s’agit 
de « Mondes Fantastiques ». Les 
elfes, sorciers, fées, monstres, 
extraterrestres et autres créa-
tures extraordinaires sont les 
bienvenus dans le défilé qui par-
courra les rues de Begnins. Il y 
aura, comme l’année dernière, 
une remise de prix pour récom-
penser le plus beau costume 
individuel, le plus beau groupe 
costumé et le plus beau véhicule.  
Pour rappel, le départ du cortège 
aura lieu à 14 h. 30, le dimanche 
28 avril, dans la cour de l’Espla-
nade. Venez nombreux !
Pour que chaque enfant puisse 
participer au cortège, une après-
midi de confection de masques 
aura lieu le mercredi 24 avril à 
Fleuri de 14 h. 00 à 16 h. 00. 
Inscriptions : 022 366 72 10 ou 
geraldine@chytil.ch

Portes ouvertes du SDIS
Le samedi 1er juin prochain aura 
lieu la journée portes ouvertes 
du SDIS Gland-Région, corps de 
sapeurs-pompiers regroupant 
les localités de Begnins, Coinsins, 
Gland et Vich. Nos soldats du feu 
nous invitent à venir participer à 
cette manifestation pour petits 
et grands. Des activités liées 
aux sapeurs-pompiers nous 
seront proposées afin que nous 
puissions découvrir le monde 
fascinant des camions rouges. 
Seront également présents, la 
Gendarmerie Vaudoise et les 
Jeunes Sapeurs-Pompiers de 
Gland, qui nous offriront aussi 
la possibilité de participer à des 
activités. Ces animations seront 
ponctuées par des démonstra-
tions réalisées par nos pompiers. 
Sur place vous trouverez égale-
ment de quoi vous restaurer 
durant cette journée.
Nous vous attendons donc nom-
breux dès 10 h à la caserne de 
Montoly, à Gland, le samedi 1er 

juin.

Cours de Krav Maga - self-defense à Begnins

Loris Falleti en pleine explication

Deux élèves débutantes au corps à corps
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Séance du Conseil communal du mardi 11 décembre 2012 - Décisions 
Le Conseil communal décide à l’unanimité
1. d’adopter le budget 2013 tel qu’il lui a été soumis.

Le Conseil communal décide à la majorité moins 3 non et 5 abstentions
1. d’adopter le nouveau règlement général de police, conformément au projet annexé au préavis N° 17/2012.
2. considérant l’amendement proposé par la commission de police, soit la modification de l’article 69 alinéa 3 : 

l’usage des souffleuses est par ailleurs interdit du 1er avril au 30 septembre, à l’exception des services commu-
naux et de la voirie.

3. d’adopter la mise en vigueur du nouveau règlement et d’abroger l’ancien dès l’approbation du nouveau règle-
ment par la Cheffe du département concerné.

Le Conseil communal décide à la majorité moins 20 oui et 7 abstentions
1. de refuser le préavis municipal tel que présenté.
Les prochaines votations auront lieu les 3 mars, 9 juin, 22 septembre et 24 novembre 2013.
La date du prochain Conseil communal n’a pas encore été fixée.
 Le Bureau du Conseil communal - Vanessa Wicht, secrétaire

informations communales

BegBrèvesChronique « Bien-être»



Begnews.ch, le trimestriel du village · Equipe de rédaction : Géraldine Chytil, Aline Turin et Olivier Bally · Collaborateurs : Robin Chytil et Denis Lefebvre
E-mail : contact@begnews.ch · Adresse postale : Grand’Rue 3 · Internet : www.begnews.ch · Création et impression : www.bsrimprimeurs.ch

Une scierie pleine de charme

Deux départs au village

Les «après-midi du souvenir»

Vous avez certainement tous traversé 
des endroits qui vous ont paru excep-
tionnels, qui vous ont particulièrement 
touchés, émus, inquiétés, intrigués, 
attirés. Alors vous vous êtes dit, sans le 
faire : «La prochaine fois que je passe 
par ici, je m’arrête.»
La scierie Schacher, sur la route de La 
Cézille, est pour moi un de ces lieux, 
peut-être à cause des odeurs du bois 
fraîchement coupé ou l’apparent fragile 
équilibre des piles de planches dressées 
en bordure de route ou encore le petit 
air hors du monde réel de l’endroit.
Toujours est-il que, l’autre jour, j’ai 
enfin décidé de m’y rendre. C’est dans 
un décor un peu surréaliste, digne d’un 
film de série noire, que j’ai rencontré 
François Schacher, représentant la 

quatrième génération de scieurs travaillant ici. Les locaux très vastes ont 
peu changé depuis la fin du XIXe siècle. En suivant le propriétaire, pas-
sant par une trappe, descendant un antique escalier de bois, le tout dans 
une ambiance un peu mystérieuse, on va de découverte en découverte : 
de grandes scies mécaniques prêtes à débiter des troncs en planches, 
un stock d’énormes lames aux dents monstrueuses, un local destiné à 
l’aiguisage desdites lames, un dépôt de sciure qui servira de combustible 
à une grosse chaudière produisant la chaleur nécessaire au séchage du 
bois d’œuvre et suffisante aussi pour chauffer les quatre maisons envi-
ronnantes. Bref, tout un monde où se côtoient les techniques les plus 
récentes et des lieux qui nous renvoient loin dans le passé.
Jusqu’en 1960, outre les planches et les charpentes, il se confectionnait 
ici des caisses en bois destinées aux fabriques de pâtes alimentaires de 
la région, et cela occupait de nombreuses personnes. Les nouvelles tech-
niques des charpentiers, l’apparition du lamellé-collé font que l’outillage 
de la scierie est trop ancien pour être compétitif. C’est pourquoi actuel-
lement et pour quelques années encore M. Schacher ne travaille plus 
qu’avec un ouvrier et produit essentiellement des liteaux et des planches 
de coffrage.
Il n’empêche que, pour moi, ce petit coin du passé proche, caché au bord 
de la Serine, reste un lieu magique dégageant une aura particulière, mais 
pour combien de temps encore ?

Olivier Bally

François Schacher propriétaire  
de la scierie

Les grands espaces de la scierie

Des lames en attente

Le marronnier de la place de l’Ecu, 
malade, a été abattu par des profes-
sionnels

Le travail d’écriture des mémoires de Begnins va bon train. Ici, lors du troisième 
rendez-vous  des «après-midi du souvenir», les aînés du village se remémorent et 
échangent leurs impressions sous l’oreille attentive de Gaëlle Miami, la biographe. 

La maison jaune fera place à un 
bâtiment scolaire faisant partie de 
l’extension de l’Esplanade
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Avril

10 Age d’Or : marche
13 FC Genolier-Begnins : Loto dès 20h à Genolier
17 Age d’Or : repas surprise + conférence
20 Unihockey : tournois des juniors 
28 Fête du Printemps + Kermesse

MAi

1er Age d’Or : marche
1er Paysannes Vaudoises : assemblée générale
8 Jeunesse : disco
22 Age d’Or : marche d’une journée
29 Age d’Or : sortie de printemps

Juin

1er Journée portes ouvertes SDIS à Gland 
12 Age d’Or : marche d’une journée
19-22 Jeunesse : Giron

AgendA nuMéro 20


